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L'INATTENDU 


Le, subit de Jean Pauller, dans la nuit du 28 
au 29 septembre, frappe A'une singulj~re vanit~ les prono! 
tics humains que son election avai t susci tes,. U vient nous 
rappeler que les chemins de Dieu ne sont pas nos chemins, 
que sa mesure n' est pas notre mesure, que son' action se 
fraye un passage dans l'inattendu ..• 

Elu a la fin du premier jour du conclave,l~annoncede 
son election provoque la surprise. D'Albino Luciani, du pa 
triarche de Venise, Ie grand nombre ignore a 'peu pres tout-:­
Son nom· ne figure pas sur la liste de;; "papabili".Non,mais 
•.• "Vois donc, je t'ai grav~ sur les pa\lmes de mes mains" 
(Is. 49, 16) dans cette longue litanie· de papes parvenue 
jusqu'anous~ Cela suffit. 

cII prend Ie nom de Jean Paul ler, indiquant par ra son 
souci de faire sienne l'oeuvre de ses pr~d~cesseurs. 

"Nou-6' vouton-6 dortc. pouJt-6uivJte en con-tinuanA; 
l'heJtitage du c.onclle Vatican II, dont leI, 
nOJtme-6 pleine-6 de J.,age-6-6e doivent enc.oJte e-' 
tJteguidee-6 ii pleine apptieation, veLUant 
ii ee qu'une imput-6ion, peut-etJte geneJteu-6e,
mail, impJtevoyante, n'en deooJtme leI, eonte~ 
nul, et leI, -6igniOication-6, et d'autJte paJtt
que tel" 6D'Jtc.e-6 oJteinante-6. et .timide-6 11.' en 
JtatentiMen.t pal, le magniOiqu(2. elan de Jte­
nouveau et de vie". (1) 

Ses apparitions en public vont soulever une vague de 
confiance et sympathie: un pr~lat simple, dont la bonte 
~clate et dont Ie sourire conquiert. La pauvret~, qu'il a 
connue dans son en£ance devientpar la suite une vertu vo­
lontairemerit vtkue e,t fondement de cette admirable ai ­
sance avec les gens simples. Lestyle de ses audiences ne 
trompe pas. Il refl~te la siTIiplicit~ ~vangelique operant 
au coeur des, situations. De plain-pied avec detre~ses 
du monde, tout indique une orientation vers 'humilite et 
vers l'humanit~, au sein de laquelle ils'agit de porter
l'esperance: ' 
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"Fltelteh du monde en-tielt, nouh hOrnmeh -tOUh 
engagih da~h l'oeuVlte d'ilevelt le monde 

,velth un~ jUh-tiee de plUh en plUh gltande, 
velt.!> une paix pluhh-table, velth une plUh 
hineelteeollabolta-tion e-t e'~h-t poultquoi 
NOUh vouh i~vi-tonh e-tNOUh VOUh6upplLonh 
-tOUh, depui.6 lu eouehe.6 .6oeialeh le.6 plu.6 
humble.6 quL 6oJr.men-t le -ti.6hU eollee-tL6 de.6 
na-tLon.6 jUhqu'au ehe~ fte.6pon.6able de eha~ 
que peuple, de VOUh 6ailte leh Lnh:tltUmen:th 
e66Leaee.6 ~:t ltehpOnhable.6 d'un oltdlte nou­
veau plu.6 JU.6:te e-t plUh vltai.Une aube d'e.6 
pe.ltanee he leve. hult le monde, meme. hi un 
ipaL.6 man-teau de -tineblte, aux lte6le-th hi­
nih-tlte.6 de haLne, de 'hang e-t de gueltlte,me 
na.ee palt6oL6 de l'ob.6eulteilt: !'humble Vi-=­
eaLlte du .Chltih:t quL', Lnquie-te.-t eon6.[an:t, 
eommenee harnih.6ion, '.6eme-t i ld :to-tale 
dLhpohi-tion de 'l'Egli.6e e-t de!a hoei~:ti 
eLvile, hanh di.6-tine;tion de ltaee e-t d'L­
deo!ogie, a6Lnd'ahhUltelt au rnonde !'aub~ 
d'un jOUlt plUh doux et p!Uh heltein". 111 

C~tte mort, en pl~ineactiviti~ au seuil d'un ponti­
ficat qui s'annon~aitdynamique, rious rappelle queleshom 
mes passent, mais que la mission d'ivangelisation demeu-=­
reo N'est-ce pas Ii Ie ~e~sage i'mediter, que nous livre 
Jean paul ler? La briiveti de son pontificat oriente no­
tre regard vers celIe qui demeure: l'Eglise. Quels que 
soient nos sentiments de perplexiti ou de douleur,la mort 
du pape nous tourne vers l'essentiel, vers l'idifica,tion 
de l'Eglise au service du monde. "Une Eglise qui, dans Ie 
concert des nations, est Ie signe de l'amour,et de la gra
tuiti , une Eglise qui est appel i la'commuI\ionet i la 
paix, une Eglise qui dans la nuit· des temps ,et Ie bruit 
du monde, annonce la vie qui est iternelle": (2) 

Le choc de l'evenement nous ramene a l'attitude de 
foi profonde, qui doi tanimer 'les pelerins que I).OUS som­
mes, sur une route o~ Dieu se manifeste Ie . plus sotivent 
dans l'inattendu. 

J.G. 

(1) 'Extrait du premier message aumonde de Jean Paul ler. 
(2) Extrait de l'homelie du cardinal Marty, du 2 octobre. 
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"N'AYEZ PAS PEUR: OUVREZ, OUVREZ 


TOUTES GRANDES LES PORTES AU CHRIST" 


La place Saint-Pierre est remplie de monde en cette 
soiree du 16 octobre. Une foule dense, la plupart ales 
yeux rives sur la che~inee de la chap~lle §ixtine. Sou­
dain, tous crient en meme temps. La fumee s'echappe, blan~ 
che, aucun doute n'est possible. La porte fenetre centrale 
de la basilique 5 'ouvre lentement et la nouvelle est con­
firmee: "Habemus papam". Un pape, jeune, originaire de Po­
logne, qui a pris pour nom JEAN PAUL II. 

"Sia Lodato Gesu Cristo'" (loue soit Jesus Christ) ,pre 
mieres paroles que Ie nouveau pape adresse a la foule amas 
see devant la basilique. Salutation tradi tionnelle d'un 
~ays profondement chretien ou rappel de la transcendance 
de Celui que nous servons? "J'ai eu peur de recevoir cette 
nomination, mais je l'ai fait dans un esprit d'obeissance 
a'Jesus Christ et de confiance dans la Sainte Vierge!" 

Dimanche 24 octobre: emouvante cer~monie que celIe de 
l'inauguration de ce nouveau pontifica t. Un pape "venu de 
loin" s'exprime en termes vibrants, energiques et convain­
cants. S'adressant dans son salut aux communautes chretien 
nes du monde entier, il va depasser leslangues "officiel-=­
les", ajoutant lelituanien et l'ukrainien,et rappelle 
ainsi, a ceux ~ui l'ecoutent, l'enracinement de l'Eglise 
dans les strates variees du terroir humain. 

Le p6int de depart de son homelie sera la confession 
de Pierre "Tu es Ie Christ, Ie fils du Dieu vivant". Et 
cette grace de la connaissance du Christ va se faire appel 
pressant: 

nN'ayez pa~ peUk: Ouukez, auukez toute~ gkande~ 
le~ pOkte~ au Chki~t: A ~a pui~~ance ~aluatkice 
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ouvlte.z le..6 6ltontielte.6 de..6 Eta:t.6, le..6 .6Y.6teme..6 
economique..6 e.t politique.6, le..6 imme.n.6e.6 domai­
ne..6 de. la eultulte, de. la eivili.6ation, du de­
ve.loppeme.nt. 

"N'aye.z pa.6 pe.UIt! Le Chlti.6t .6ait ee. qu'il y a 
daM l' homme! Et lui peul le. .6ait! Au.joultd' hili 
.6i .6ouve.ntl'homme. ignolte. ee. qu'il POltte. au-de.­
dan.6 de lui, dan.6 le.6 plto6onde.ult.6 de .6on e.6pltit 
et de .6on eoe.ult. Si .6ouve.ntil e..6t inee.lttain 
du .6e.n.6 de. .6a vie. .6ult ee.tte. te.ltlte.. Ii e..6t e.nva­
hi palt le. doute. qui .6e. tltan.6nOltme. e.n de.6e..6poilt. 
Pe.ltme.tte.z done, je vou.6 pltie, je vou.6 implolte 
avee humilite et eonniance, peltmettez au Chlti.6t 
de pa~lelt a l'homme. Lui .6eui a le.6 paltoie.6 de 
vie, oui, de. vie eteltne.lle. 

"Aujoultd'hui, jU.6teme.nt, l'Egli.6e. e.ntie.lte. ee­
le.blte. .6a joultnee. miuionnailte. mondia.le., e r e..6t 
a-dilte. qu'e.lle. pltie, qu'e.lle. medite., qu'e.ile 
agit, pOUlt que. le.6 palt6le.6 de vie. du Chlti.6t 
paltvie.rwent a tOU.6 le..6 homme..6,'_e.t: qu'il.6 ie..6 e­
eoute.nt eomme un mea.6age. d'e..6pe.ltance., de. .6alut, 
de. libeltatiot1 totaie.." 

Appel vibrant qui ecarte la ti~deur, secoue la tor­
p'eur, vainc la peur. Appel qui ram~ne au centre de notre 
foi, au Christ Jesus qui agi t dans Ie coeur del'homme ,dans 
Ie temps et dans l'espace. Appel, enfin, qui indique Ie 
sens de notre mission d'envoyes et en cerne la realite en 
trois attitudes fondamentales de pri~re, de meditation et 
d' action "pour, que les paroles de 'vie du Christ parviennent
a tous les hommes". 

Aucun d' entre nous ne peut ihre insensible a: cet ap­
pel. Chacun est interpelle et tousensemble, nous'le som­
J!les en tant_que communaute-cellule d'Eglise."Conscien1;S d' 
etre nous-memes membres de l'Eglise, nous participons a la 
Ii turgie, medi tons l' Ecri ture, diffusons la doctrine, ,col~ 
laborons avec les pasteurs, partageons leurs preoccupations 
concernant les.problimes et les progr~s de l'humanite,avec 
une sensibilite ouverte aux situations ou se trouve l' Egli 
se aujourd'hui" (P.G.5). L'aube d'un nouveau pontificat in 
vite chacun d'entre nous et la Communaute de Vie Chretien=­
ne que noussommes a renouvel1er notre engagement de servi 
ce a l'Eglise dans Ie monde qui est Ie notre. Ce qui nous 
est demande. c I est de nous ouvrir 'ii Jesus Christ .afin que
Lui puisse operer en nous et par nous les transformations 
auxquelles tous les hommes aspirent. 

.. * 
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C'u.t a: Ma.nille:' 76) no.tammen.t dan~ ill. .6 ee.tio n J eune.6 
du CaUIL.6 de 6oltma.tion III, que le.6 pa.ltUeipan.t.6 lLe"­
po 1'1..6 able" degltauPel> de jeune,,' demandalen.t av ee In.6i~ 
.tanee qu'un a.6.6i.6.tan.t eeel~.6ia.6tique: in.teltna..tiona.l 
leult "oi.t donne. U aai.t elailt dej ii - e.t le.6 deltnielt.6 
de.velappemen.t.6 ne 6an.t que: lten6alteelt ee.t.te ~videnee .,. 
que lel> CVX de,ie:une.6 .6e .tltauven.t da.n.6 une pha.;6e dyna 
mLque: ~olt.te augmenta..tion de.6 e66ee.ti6.6,mi.6e a: jouJt 
d ',une peda:gagie ,cahell.e:n.te: ii la. 6ai.6 humaine e.t .6pilti­
.tuelle. La cltea..tian de ill. Commi.6.6ian In.teltna..tionale: 
de£ Jeune.6 a.ccelelta (a plti.6e: de con.6~ience du be.6~in 
de llg ne..6 diltec.tltice.6 univ elt.6 e:llel> e.t de guide.6 campe 
.ten.t.6 • ­

Lepell.e Sidne:yVe Souza. .6. i., ancien aMi.6.ta.n.t 'naUo,... 
nal de.6 CVX'de l'Inde:, vien:t d'e.tJte namne .a.6.6i.6.tan.t 
eccle.6ia..6.tique pOUlt le.6 CVX-Jeune:.6. Ii e.6.t altltive. ii Ro 
me en .6ep.temblte deltY!ivr., pOUlt me.t.tlte .6on d.l/Y!ami.6me e1 
.6 a campe..tence au..6 eltv,[ee de 1'1.0.6 eommuY!au.te.6 j eune.6 I Ite~ 
6aJtca.n.t au m1!me eoup l'equipe a.e.tuelle du Seclte.ta.ltiiU 
ceY!.tlta.l. [N•V • L. R. l 

QUOI - UNE PRESENTATION .DE HOI-HEME? 

"Auriez-vous la bonte d'ecrire, en quelques pages, 
pour Ie prochain numero de 'Pr6gressio' une preseritatibn 
de vous-memes?" 

A cette question, je fis d' abord une drole de tete et 
rna gorge se serra. Plus je me mis i y riflechir, plu~j~me 
sentis perdu. Si je me resous a commencer; je pourrais te!. 
miner rna presentation par un mot de demission. Si je me 
fais mon agent de publici te, il va etre evident que les se 
mences d'humilite sont tombees sur un 'sol pierreux. Un ins 
tant, j'ai pense i presenter l~ description d6 mon passe= 
port, ycompriS visa'et photo. Hais alors que va-t-il se 
passersi cenumero de novembre vient a tomber entre leurs 
mains? Le Service de RenseignElments italiens ou les "Briga . 
te Rosse" sont capables de d' interesser anotre l)ecretariilt 
CVX! 

En fin decompte,une inspiration me vint au cours de 

- 7 

http:cahell.e:n.te
http:e66ee.ti6.6,mi.6e


la nuit (je ne m'excuse pas d'itre rarement bien iveille) 
de dire ce que j'ai gagne a essayer de vivre s~!!lplement ~m 
memhre des CVX. Ce qui suit ne sera pas m!: man1ere. ofh­
clelle et formelle de les comprendre. ~Apres t~ut cela Eeut 
me profiter de repasser ces dix dernieres I!nnees de grace, 
de percevoir ou fe suis parvenu dans monpelerinage . vers 
Dieu, de continuer ma recherche avec plus q'enthousIasme 
encore dans la veritable direction CVX. 

C'est vers 1961 queje pris contact pour la nremiire 
fois avec les CVX, quand Ie monde entier se penchai t sur Ie 
dessin des Principes Generaux. A Seva Niketan (Secretariat 
National CVX) de Bombay, ma pensee uri t grand plaisir ii. eli s 
cuter et i debattre des CVX, mais p~s de ce qui m'etaiI 
donne en plus. Par des week-ends, j'appris beaucoup sur la 
vie chretienne des laics, je fis la-rencontre de ces amis 
.de Dieu, puis je commen<;ai a participer au Mouvement et mi 
me a organiser !lour eux des programmes de formation pour u= 
ne semaine entiere. Cependant "mes CVX" sebornaient a tra 
vailler pour les autres et restaient auniveau "tite". 

Au cours de ces premieres annees, Dieu me mantra loa 
maniire dont mes jeunes amis CVX, en fin d'adolescence ou 
aux alentours de leurs vingt ans, etudiants ou deja au tra 
vail, commensaient a vivre une vie chretienne et eprou­
vaient la joie de progresser grace aux prograrranes CVX. IIs 

'fleurissaient spiri tuellementcomme la nature magnifique au 
printemps. Les CVX leur avaient donne Ie secret dont ils 
avaient besoin pour "davant age de vie". 

De fait, j'avais un doigt dansl'engrenage. J'endev~ 
nais heureux d'agir et de faire quelque chose .. Et pourtant 
man bonheur n'etait pas parfait. Pour lejardinier, n'est­
il pas mieux de pouvoir grandir en mime temps que ses plag
tes? Agir est-il identique a vivre? J'avais 1 'impression 
qu'apres man ordination sacerdotale je m'etais installe en 
securite dans l'action, d'ailleurs dure. Or ces jeunes a­
mis et les CVX m'invitaientdesormais a: vivreet a recom­
menter iprogresser,oup~ut-itre i faire 1 'experience ,pour 
la premiere fdis, de la veritable vie, de laveritable 
croissance dans Ie Christ~ 

Mais Ie probleme difficile pourmoi de me mettre i Is 
recherche de ce "davantage de vie", bien aU-deli d'unepu­
re existence de fonctionnaire; de passer de l'exercice du 
r5le de pritre a une existence vraiment personnelle, de de 
venir donc ..un pretre-personne. Je commen<;ais a constater 
les differences dans les niveaux de relations: des simples 
camaraderies a la collaboration, de compagnons de jeu aux 
amis, aux amis dans Ie Christ. Je sentais que seule une re 
lationu'amitie pouvait faire une communaute de vie chre= 
tienne. Mais j'avais encore i faire l'experience de l'ami­
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tie, de la communaute de personnes.' Grace aDieu, ces jeu­
nes membre'S des CVX- ne cessihent j amais de me tendre des 
mains de bienvenue, de m'ouvrir leurs vies en partage. 

Mais ou donc et comment devais-je me mettre .a·vivreet 
a progresser? Eh bien, si Rome ne s'est pas bitie e~ un 
jour, Rome'73 non plus ni l'Assemblee a laquelle je parti­
cip.ai ne purent encor~, cette meme ~nnee, me donner la mois 
son attendue.Ce ne fut qu'en 1974, a la suite d'un ,de nos 
nombreux programmes CVX, que. l' invi tation de D.ieu a renai.- . 
tre dans Ie Chiist et dans l'Esprit trouva enfin un echo a 
des oreilles ~lus attentives. La chose prit pour mof la for 

,me d'une lutte profonde et difficile pour m'accepter teT 
que j' thais: pour consentir ames nombreuses· inquietudes, 
dependances et insecuritlh sans fairede reproches a per­
sonne et meme sans me sentir coupable; pour accepte:r ,hum­
blement, dans la joie et 1 'esperance, mon passe, mon pre­
sent et mon avenir. Comme Ie dit saint Paul, c'est dans rna 
faiblesse meme que je trouvai l~ forcedu Christ (2 ~0~.12 
10) et que cette force fut la source de rna renaissance, de 
rna vie nouvelle et de mon progris! Et voila pourquoije
puis dire aux gens que, cette annee, ,je n !ai que quatie 
ans. Tout cela. est du aux CVX, a ses programljies, a meset.!! 
des des Sciences. du Comportement que j'entrepris Fouteux, 
au soutien des,priires de mes jeunes amis, erifin alapa­
tience meme de Dieu envers moi. 

Dis lors, rna vie prit une nouvelle lumiire;un peu com 
me celIe d'une aurore qui se live. Mon groupe sanguin com=­
men<;a a se transformer, a passer du "O-V" auB'l-V. Je pou­
vals desormais revenir sur mes annees passees·. sans' auctm 
sentiment de remords ou de culpabili teo ,Ligne;' par ligne, 
comme une le<;on, je pus relire avec bonheuT et reconnais­

tsance Ie texte de ces annees, meme quand il s'agissait ·a 
expenences penibles tour a tour subies. Je pris peu i.peu 
confiance en moi ,et les echecs ou les erreurs dans mes p'ro 
grammes CVX cessirent de me paraitre tragiques! Ah: quelle 
difference entre un rire qui jaillit du coeur et des en­
trailles et celui qui ne provient que de la tete et des .Ie 
vres! Adieu a rna crainte (mes excuses!) de me faire des a=­
mis! Je devins plus libre d'avoir des amities saines, pret 
a entrer dans une Communaute de Vie Chretienne. . 

Maintenant, j'ai vraiment pris contact .avec la vie. 
Personnes, experiences et evenements revetent une grande 
richesse de signification et je per<;ois ou ils minent. ,Un 
jour, j,'eus la joyeuse surprise d'appreciei de maniire po­
sitive rna vocation de chretien, de pretre et de jesuite,en 
remerciant sincerement Dieu pour tout cela. II me :semble 
possible de vivre avec mes vieilles questions, notamment 
celledu "pourquoi !moi ?" Hon anxiete habituelle se' trans­
forma en accepta tion du ree 1. J e recommence a aimer mon t r! 
vail etmes occasions de voyager,qu'on m'envlait toujours. 
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Je pris meme du poids! En somme, lagrace trava1llait tou­
te rna nature et la'vie chretienne m'humanisait lentement. 

Peu a peu, les membres de la communaute CVX m'apparu­
rent comme des aons de Dieu, de 'veri tables graces. 11s e 
'taient des 'ponts ou des canaux entre moi et Ie Christ,LuT 
qui estlaVie. Je me mis a entretenir des relations ~'ami 
tie, sans.considerer comme une pette de temps Ie fait d'~ 
tre simplement avec les gens au lieu de travailler seule­
men,t pour eux. Cela devint une joie pourmoi d'ecrire des 
lettres aux membres des CVX dans Ie monde entier, meme 
quand elles devaient iiitre sans reponse! Peu a peu ces amis 
fO'rmerent ma'Communaute Mondiale et c'est aujourd'hui pour 
moi une vl'aie ]Ole d' echanger des nouvelles' avec des' gens 
loin!ains et de rester en relations avec ceux qui' avaient 
passe par,'Bombay. 

A mesure que progressaient rna liberation interieure,ma 
libette a l'egard de moi-meme et d'autrui, je commen~ais a 
sentir que mon travail ne devaitpas etre cdnsidere comme 
une obligation, ou comme unacte tl'obeissance, ou encore 
comme une maniere de me jus devant Ie monde.11etait 
plutot une offre de service ceux qui demeuraient libres 
de l'accepter etqui gardaient la responsabilite de leurs 
propres vies. Mon existence de jeunesse, plus tard mon ex­
perience de Travail Social comme Orggnisateur Profession­
nel de Communautes, m'avaient'.deja d.onne une ,pr~ference 
pour les pauvres et les opprimes. Mals desormais," a la di­
rection des 10 Sections du Travail Social de Seva Niketan, 
Ie nouvel esprit CVX me fit considerer ce travail comme 
une extension de la mission de service du Christ. Cet Es­
prit me gardade 1a deception et m'~mpecha d'abandonner la 
partie devant l'immensite et lavariete des problemes so­
cigux de 1,1 Inde. 11 m'aida a perCey6ir que Ie succes resi­
de dans l' effort lui.,.meme, bien 'plus que; dans son acheve­
ment; que Dieume demande de realiser quelque those, si Ee 
tit soit-il, et pas forcement de faire des merveil Me= 
me les plus humbles services, les plus petites reali qu£ 
tidiennes peuvent prendre une signification apostolique.En 
fait, plus je travaillais, et plus aussi je prenais cons­
cience des pauvres . et des opprimes et j e me demandais 
quel1e serai t rna reponse si j' eta]:s. de leur cote! 

ManilIe' 76 fut pour mol une magnifique experience CVX 
mais aUSSI celIe d'un travaiJ jusqu'a la corde: rien,ne 
sa pourtant! I!Pauvre avec Ie. Christ pour un meilleur s 
cel! devint, a partir de la, une realite quotidienne,et 
gremes limites et mes defauts je m'accrochai au travai 
d' accompagnement des retraitants' et a mes, petites respons~ 
bilites quotidiennes. Ce fut une le~on pratique, que me 
donna Ie Divin Gourou, de me faire comprendre mon besoin du 

.Christ, et a partir de la de rna necessite de faire appela
Lui, en retonnaissant m~n impuissance. Cela devint rna ma­
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nlere a moi de "vivre une vie de style pauvre et simple" 
taht donne que, sur Ie plan materiel et economique ,ie ne 
pouvais guire fa~re de restriction~. 

Qtiand, a mon retour de Hanille, je rencontrai mon Pro 
vincial pour lui faire part de I' Assemblee,H me demanda 
Ie profit que j'en avais obtenu; a ce que j'ai dit plus 
haut. j'ajoutai: "une meilleure connaissance des Exercises 
de saint Ignace et une meil1eure estime pour eux et pour 
leur dynamique, grace au Cours de formation III". La forma 
tion CVX, que jusqu'alors jravais comprise et exposee com-=­
me une serie de themes ch.retien$ et de techniques moderne.s 
m'apparaissait desormais comme un grand'moyen de vivre une 
vie reelle. Je commen~ais a me rendre compte de mes petits 
progres dans Ie Christ, de mon etat actuel et des progris 
dans Ie Christ, de mon etat actuel et des ptogres possi­
bles. 

II y eut alors I'Assemb lee du Conseil Executif d' ai.. 
vril '78, avec la possibilite de travailler .avec les CVX 
de Jeunes et au Secretariat de Rome. Premiere experien­
ce reel Ie de discernement, avec ses consequences importan­
tes. Je compris comblen Dieu m'encourageait a lutter pour 
une plus grande liberte interieure (indifference), a cher­
cher et a trouver Sa volonte seule! Un mois et demi apres, 
mon petit Qui m'al?parut comme Ie pas d'un enfant dans' la 
foi, m'obligeant a abandonner Ie bonheur des securites d'a 
mities, de travail et de patrie, pour un voyage vers une 
terre promise encore inconnue! 

En verite, c'est seulement a ce moment de mon discer­
nement et de rna reponse consciente de foi au plan de Dieu 
que je pris deso.tmais la Vierge Harie dans ma vie comme Ho 
dele de cette reponse de foi: Peu i peu je La VQis comme 
Membre de notre communaute chretienne et j'espere la trou­

.ver et I' eprouver comme Mere. Cependant j e sais et j e crois 
,qu'Elle n'a jamais cesse d'interceder pour moi dans toutes 
mes situations. 

Ce que je viens d'exposer ne doit p~s.etre csnsidere 
comme quelques:unes seuleme~t de mes ~xp'erlence~ recentes: 
il s'agit plutot d'une partie de mo~ etat de vie _a~tuel. 
Mais, quelque initialesque puisse etre ch~q~e ~xperlence, 
je sens fortement que ...Dieu, qui les a s~scltees par les CVX. 
leur permettra de croltre vers leur achevement dans les 
CVX. ·Et il en donnera d'autres, nouvelles! 

(Suite, page 32) 
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EXTRAITS DU BULLETIN MENSUEL D' INFORMATION 
DE LA FEDERATION DU CHILI 
-------------------------~----------------

CVX de l'uniyersite 
Journee de formation pour les assistants des groupes­

adultes aussi bien que ceux des communautes de 1 'univers,i­
te et des ecoles secondaires, du 22 au '24 septembre. Son 
theme etait: "Priere communautaire". Des assistants de Ad 
ca, de Concepci6n, ~e Valparaiso, de Limache et de Santia= 
go se trouvaient presents. 

Ecoles dePriere 
Chaque mercredi, de 7h. a'8h. du sQir se tient une e­

cole de priere. La session est ouverte a tous les interes 
ses, et chacune est independan,te de l'autre. 

Voyage 
Le president de notre federation va partir pour 'Rome 

Ie B novembre, en vue de participer a la Session Interna­
tionale des accompagnateurs des Exercices et des CVX, ses­
sion organis,ee par la Federation Mondiale. Nos) mei1le-qrs 
voeux: 

Mois de Marie 
A partir du 8 noyembre, Marie sera la figure centrale 

ainsi que Ie theme de l'Eucharistie du dimanche et de l'.e­
cole de priere. 

Missions 
Les missions d'ete ont deja ete organlsees. Elles se 

tiendront cette annee, du 3 au 14 janvier, a Linares. Les 
responsables sont Felipe Arteaga et Aristides I';foreno. Les 
interesses sont invites a retirer une premiere infbrmation, 
qui est actuel1ement en preparation. 

Mini..,Hanille 
LeS inscriptions aux deux sessions de formation pre­

vues en janvier 1979 (n~veaux I et II) sont ouvert.es. Pour 
ceux qui desirentparticiper i la session L, un discerne­
ment dans leurs propres communautes. et une deliberation a­
vec Eddie sont prea1ablement necessaires. La session, ~ni 
veau II -, es t reservee a ceux qui ont dej i fait Ie p'remi'e 
re session.Onpeut obtenir des informations au Secretariat-;­

CVX Adu1 tes, 
Une journee de formation doit avoir lieu Ie mercredi 

ler novembre a partir de 9h.30 a 1a Maison du P. Hurtado. 
'Elle se prolongera jusqu'en soiree. Tous y sont invites, 
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L'AVENT: REPONSE AU REGNE. DU CHRIST 

Avent: Cette seule parole evoque differentes rE3S0nan­

ceset experiences spiritue11es, dans la vie du chretien. 

De nouveau, nous nous trouvons dans ce temps liturgique,au 

contenu·si riche dans l'expression orante de l'Eg1ise. De 

nouveau, nous nous trouvons en ce temps de promesses, char 

ge de possibilitespour ~rienter notre regard vers Ie Sei= 

gneur qui vient a nous, et par suite,pour repondre avec 

plus de cohesion a I' ini tiative de I' amour de Dieu C'prior 

dilexi til: qui nous a aime Ie premier) qui veut se fai re pr~ 

cbe de notre vie et etablir sa tente parmi nous, en parta­

geant nos propres douleurs et nos joies, no~ frustrations 

et nos esperances. 


Dans cett¢ perspective de la reponse de l'hommerde I' 

humanite)a Dieu, nous vou1ons vous inviter a lamedita­

tion,· Nous situant dans Ie contexte de 1 'histoire du sa1ut 

nous pouvons contempler l'Avent comme reponse au Regne du 

Christ, ce1a revient a dire comment nous disposer plus re­

solumment aux exigences que Saint Ignace nous pnisente dans 

1a Seconde Semaine des Exercices Spi~ituels. 


L'humani.,ie qui. veu,i donnelt Nous nous inserons dans un uni­
une ltepon.6e au Regne vers de grace qui·a commence 

bien avant ·notre propre vouloir 
et notre propre prevision. Le chapitre 11 de la Lettre aux 

Hebreux nousrapp!H1e cette "nuee de temoins de la Foi" ~He. 

12.1), qui est Ie peuple de Dieu en marche vers une Cite(Je 

rusale,m, Ie Royaume de Dieu). Peuple qui reporid, parce que 


. d 'abord appe.le, et sa marche est aussi notre propre pe1eri­
nage. . . 

Les noms d'Abel.. d'Henoch, de Noe, d'Abraham,d'Isaac, 
de Jacob, de Sara, de Moise, de Samuel.,. et, si je racon­
tais ce qui 1esconcerne, Ie temps me manquerait (He.ll,32) 
evoquent dans 1a ~emoire de l'auteur de la Lettre la cons­
tance et Ie courage necessaires pour "rejeter tout fardeau • 
• • ayant 1es ye·ux fixes sur Ie chef de notre fed. qui Ia me­
ne a la perfection" (He. 12,1-2), 
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Abraham estchoi.s.i rllr Dieu de manfere tQuta 
fait gratuite (He. ll,g",17), et Ie menie Sei­
gneur Ie fait sortir de son pays : "Yl1hvedit a 

Abram: "Quitte ton pays, ta panlntt:i, .la maison de ton, pe­
re, pour Ie pays que je t'indiquerai" (Gen.12,1). II lui 
demande apres de marcher da'ns Tafoi jusqu' au pays qu' II 
lui montrera, non maintenant', mais a la fin de 'son ,peri"': 
pIe. Le premier depouillement qu'exige l'appel de Dieu est 

'de croire sans condition, sans discussion, au "Regne qui 
viendra" quand et de la fa~on qui plaira a Dieu. Decision 
radicale; premier pas vers la rencontre avec Ie Seigneur 
qui vient. 

Dans la foi, j e crois encore a la benediction p'roll1ise 
sans la visualiser au premier instant: une descendance" une 
posterite immense, celIe de ceux qui, au coursdessitkles, 
continueront a espiher et a croire. Parce qu' AbrGtham crut 
en Yahve, II Ie lui compta comme justice" (Gen. 15,6) . CO!! 
me l'ajoute la note de la Bible de Jerusalem au bas ,de la 
page: "La foi d'Abraham, c'est la confiance en une promes ... 
se humainement irrealisable, en ,reconnaissant a Dieu Ie me 
rite de cet acte". Cette confiance dans les desseins de 
Dieu fut si extraordinaire que Jesus lui-meme' put d;ire GtuX 
juifs: "Abraham, votre pere, exulta, a la pensee qu';il ver 
rait mon Jour. 11 l'a vu et fut dans la joie!" (JnS, 56)7 
Quand les yeux ducoeur sont illumines par la foi - (selon 
l'express,ion de Paul)- e'est alors que l'on vit au-dela de 
1 'horizon ...Abraham repondit, espera et vi t Ie Royaume du 
Christ. 

L I eplteuve 	 En vue de cette interiorisation de la' foi. de 
notre pere, Dieu veut eprouver, tenter Abraham 
comme annonce anticipee de tolite tentatioIi, et 

de tout combat necessaire' a 1 'option et au cheminement vers 
la decouverte du Royaume (cf. Ex. 136-143). Oui, Dieu e­
prouve Abraham a travers l'absurde; "Dieu tent'a(eprouva)A 
braham et lui dit; "Abrahlllll, Abraham", 11 llii repondit:"Me 
void:" II lui di t;· "Prend~ ton fUs, ton unique, que tu 
cheris, Isaac, .. ~ et offre-le moi en holocauste". '(Gen.22, 
1-2). Mais a travers 1 'absurde , se noue .et s,'affermitlare 
lation personneTle, parce qu' il rencontre lal personne. de 
D!eu au-dela de la categorie ethiquegenerale, au-dera du 
deconcertant. Dieu s' affirme comme Ie Dieu des -vivants,qui 
aime Ia vie et ressuscite meme les morts: flU pensait que 
Dieu est capable me me de ressusciter 1es morts:ainsi en I' 
exposant a 1a mort, i1 recouvrit son fils. C'est pour'ce1a 
qu ' i1 Ie recouvrit, afin qu'Isaac,fut aussi un symbo1e". 
(He 11,19). 
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La pOh~ini~i d'Abnaham Dieu benit Abraham,le comblant de 
heloti I' EhpnU biens et lui accordant, surtout. 

la posterite incrQyablementfecon 
de ~elon l'Esprit. L'abrege ~e cette posterite est inscri~ 
en t~te de la predication apostolique exprimee au debut d,e 
l'Evangile de Saint Matthieu dans la "Genealogie de Je 
sus, fils de David, fils d' Abraham Rien moins que ce::­
la.C'est a dire que dans Ie Pere des 

c". 

croyants debute aussi 
notre propre histoire sainte .earcec que la Promesse qui lui 
fut faite est Ie Christ lui-meme, et a ce titre,Marie peut 
proclamer dans Ie Magnificat: "comme il avait proinis·& nQs 
peres, en'faveur d'Abraham et de sa descendance a jamais.". 
(Luc 1,55). 

Re.ponH de La reponse d'Abraham, commencement de notre 
Man..te histoire sainte,souligne l'aspect plus mascu 

lin qui peut se glisserdans . l'auto-affirma::­
tion •.. Aussi existe-t-il un autre aspect de. la Revela-: 
tion: l'appel du Regne entendu en premier par une femme : 
"Notre-Dame s'humiliant et remerciant la divinem&jeste .. " 
(Ex. 108). "Comme un jeune homme epouse une vierge, ton ba 
tisseur i'epo~sera. Et c'est 1a joie de l'epoux au sujeI 
de l'epous~que ton Dieu eprouvera a ton sujet". (Is. 62, 
5) . 

Comme en l'histoire d'Abraham se recapitule "la nuee 
de temoins", en Marie se trouve recapitulee l'histoire de 
la relation et de la reponse, tant de 1 'Ancien que du Nou­
veau Testament. . . 

Dieu cherche son Peuple telle une Epouse: "Je te fiari­
c~r~i)l moi pour t01,!j ours; j e _te fi~ncerai a moi d,ans la f~ 
dellte, et til connaltras Yahv'e" (Osee 2,2l-22)~, ' 

Avec ce peuple, est celebree une allia~ce-fian~ailles 
au desert: la, seduite, II lui montra son V1sage, son a­
mour. 

Dramatique histoire, car l'Epous~-Peuple a peche.Mais
Ie jugement sauveur de Dieu consiste a corriger son peuple 
afin qu'il seconvertisse a Lui. Sa Fidelite s 'attache au 
Petit ResCte, a la cF11le de' Sian, qui detient sa Promesse 
et annbnce la Joie de sa Redemption. 

Et Marie nous apparait, certainement, comme la recapi
tulati6n, la realisation la plus exacte de ce.Reste: ell~ 
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est la Fille de Sion, Fille d'Abraham, Fille de David .•. 
Par elle encoie. l'histoire de l'humanite se recapitule. 
Non sans raison Ignace, quand II expose lao contemplation 
de 1 'Incarnation et de l' Annonciatio.n a Marie, nous repre­
sents cette humanite au premier point: " ... voir les person 
nes •.. dans leur diyersite •.. les unes entrain de naitre~ 
les autres de mourir ••• " (Ex. 106). Pourquoi l'histoire de 
l'amour de Dieu se fait-elle histoire de l'homme "qui se 
faithomme pour sauver Ie genre humain" (Ex. 102,107). 

EIle seplie au dessein salvifique de Di~u •. Sa repon­
se est celIe de l'obeissance de la foi (Rom. 1,5) qui e~t 
identique a la disponihl1lte totale a la Volonte de Dieu.U 
ne disponibilite et une obeissance qui eng end rent la veri~ 
table liberte, dans la reponse a 1 'amour de Dieu; liberte 
encore face aux hommes comme consequence de la confiance 
absolue et entiere en Dieu qui sera fidele a Sa Parole, si 
bien qu' Elisabeth pourra dir.e avec j.ustesse : Bienheureuse 
toi qui as cru!! heureuse toi qui t'es fiee a Lui. 

Nous .nous trouvons inseres dans cette his­
toire sainte. (notre propre histoire de sa 
lut et de liberation), par suite, nous de~ 

vons "courir avec constance l'epreuve qui nous est deman­
dee, fixant nos ysux sur Ie chef de notre foi. qui la mene 
ii.la perfection, Jesus" (He 12,2). Cette epreuve, c'est no 
tre combat par la foi dans Ie Seigneur qui vient a la ren=­
contre, et qui vient constamment dans nos vies i travers 
ces s!gnes, les epreuves, la souffrance. C'est unereponse 
qui implique cette perseverance dans les contradictions et 
les conflits au milieu desquels notre pauvre monde actuel 
se debat. Perseverance et constance pour presenter une re­
ponse au Regne du Christ, qui s'est fait pour nous enfant 
et pauvre iiBethleem, mais aussi qui se presente anous Pau 
vre et Depouille au milieu des affames, des pauvres,des oE: 
primes, des malades, des miserables ••• comme. mani£estation 
de la condition en dehors de Iaquelle nous ne pouvons en­
trer dans Ie Royaume: nous faire Pauvres avec Ie Christ Pau 
!repo.ur un meilleur service sera notre meilleure reponse
a'I'AveIit. 

Justo G. TARRIO S.J. 
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LES CVX ET LES NATIONS UNIES 

Pour beaucoup, les debats des Nations Onies et l~pre 
sence des CVX a It ONUpeuvent evoquer une reponse nE!.gative
a cause de l'inefficacite apparente du.Conseil de Securite 
dans la resolution des querelles entre nations et dansles 
accusations acrimonieuses lancees par un bloc de nations 
contre une autre nation ou c~ntre un autre bloc de na~ 
tions dans l'Assemblee Generale. Ce qui n'est pas compris 
par certains commentateurs, a cause des partis pris oudes 
prejuges, ou a cause des deficiences des services de gou­
vernement et des media, est 1 'importance considerable des 
bienfaits realises parle Secretariat ~e l'ONU etpar les 
differents bureauxindependants etspecialises(UNESCO,OMS 

'BIT, UNICEF)" qui sont'sous sa coupe, aussi bien que par les 
differents mandats issus de l'Assemblee Generale. . 

Dans Ie cadre des Nations-Unies, un reseau de commurii 
'cations a deux-voies . aete' etabli entre les Nations U::­
hies et Ie public, dans'.lequel I' Office d' Information Pu­
bliquerend compte des programmes et desactivites des dif 
ferents bureaux independants des Nations Unies aux organT 
sations publiques interessees et dans lequel reseau,' Ie 
£onseil Economique etSocial (ECOSOCJ.I·Or~anisation des 
Nations Unies pour 1 'Education, la Science et la culture 
(UNESCOI Ie Fonds des Nations"'Unies pour I 'En£.ance (UNICEf) 
1 'Organisation Mondiale de la Sante {OMSI,et Ie Bureau In 

. ternational du Travail (BIT1so11icitent des avisaupres des 
organisations internationales approuveeset reconnues(BOG) 
sur les differents sujets _qui les intereSSEmt et qui tom­
bent sous la competence du Conseil. Le Conseil . reconnait 
qu'ell!s_pourraie~t avoir l'~ccasion favorable d'e~primer
let;rs 1dees et qu elles possedent souvent une· experience 
speciale ou une connaissance technique qui devrait etre de 
grande valeur pour Ie Conseil dans sa tache. 

En mars 1975, 1a Federation Mondiale des CVX (FMCVX) 
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a obtenu Ie statut consultatif aupres de ·,C.'ECOSOC et comme 
Organisation Non-Gouvernamentale (ONG) recortnue officielle 
ment, elle a Ie droit de si~ger aux r~uriions du Conseil, i 
ses commissions et a ses comit~s. Pendant les dix~huitmois 
~coul~s, j'ai repr~sent~ la FMCVX a diverses conf~renc~s 
et r~unions de l'OPI, je me suis rendu a diff~rentes r~ri­
c~ntres de l'ECOSOC; C'est mon espoir, et rna ptiere, d'~p 
tendre et d'approfondir nos engagements aux Nations~Unies. 
Des rapports et com~entaires sur les questions-cl~s des Na 
tions-Unies, ainsi que sur les activit~s, seront pr~sent~i 
a l'avenir dans Progressio et dans Projets. 

"Clairement Ie probleme mondial Ie plus important au­
jourd'hui est l'agrandissement du foss~ entre les pays d~­
velopp~s et ceux en voie de d~veloppement, ainsi que lei ten 
sion cons~quente entre les riches et les pauvres. C'est la 
plus grave menace a la paix mondiale et a sa survie. Notre 
epoque indique assez qu'il est maintenant urgent que"dans 
les pays d~velopp~s, nous comprenions mieux les questions 
et les int~rets du d~veloppement du monde tels qu'ils sont 
ex~rim~s par les gouvernements ~es pays en vOie de d~veloE 
pement. Ces int~rets'ont deja ~t~ clairement exptim~s et 
continuent a l'etre avec une·extreme solidarite dans I' 
appel en 'faveur d'un "Nouvel Ordre Economique Internatio­
nal aux Nations-Unies". 

Par ces mots, la Division Interna'tionale du Bureau Na 
tional des USA pour les Associations Chr~tiennes des Jeu~ 
nes Gens (YMCA) ,en cooperation avec plusieurs autres agen­
ces, a annonc~ la convocation d'un seminaire national' de 
travail sur Ie developpement, lequel se tiendra ii New-York 
les 26-28 septembre 1978. Ce programme donne 1.inexemple du 
s~rieux travail des Nations-Unies, et par suite me donne 
des mat~riaux bien adapt~s a t~t article. 

Les Services de l'Enfartt. L'annee 1979,a~t~ declar~e 
par les Natlons-Unles. Annee Internationale de 1 'Enfant 
(IYC], a£in de marquer Ie vingtiellieanniveisaire de l~ D~~ 
claration des Droits de l'Enfant. L'UNICEF 's'est embarquee 
dans tin programme de "services fondamentaux" pour enfants 
dans les regions en voiede developpement. Ce groupe de tr.§:. 
vail a examine les propositions du rYC pour des enfants de 
partout , eri misant particulierement sUr la maniere avec ~a 
quel1e les enfants sont Ie plus touches par Ie .d~veloppe::­
ment dans Ie contexte d1.i NouvelOrdre Economique' Interna­
tional. 

Les Denrees et Ie Commerce. Les'pays en voie de d~ve­
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loppement reclament une reformulation des dispositions ac­
tuelles du commerce. Cegroupe de travail a examine des pro 
positions pour un "programme integre des denrees",pour un 
"fonds commun" qui financerait un stock regulateur des ma­
tiires premiires de base produites par lespays err voie de 
developpement, ainsi que d'autres schemas pour stabiliser 
les prix des marchandises et fournir des preferences aux 
pays pauvres. Comment de tels changements commerciaux af­
fecteront-ils les pays en voie de developpement? Les USA, 
Ie Canada et autres pays developpes? Quel peut etre Ie ro­
le desCVX et organisations similaires dans la preparation 
de leurs membres a de telschangements? Ces sujets sont par 
ticulierement opportuns en vue de la preparation de Iii 
CNUCEV V (Conference des Nations Unies sur 1e Commerce et 
Ie Developpement) qui a lieu a Manille, en mai 1979. 

. Desarmement et Develop¥ement. La d~xieme session spe­
CIale de l'AsseJIiblee Genera e, sur Ie desarmement,s'est te 
nue en mai et jUin 1978, et un plan d'action a ete sugge~ 
reo Ce l:lroupe de travail a examine les resultats de la sas 
sion speciale, les questions-cle du desarmement, Ie rap~' 
port du desarmement au developpement et la structure de la 
course aux armements. Comment 1 f esc.alade de' la course aux 
armements et les ventes d'armes peuvent avoir un- impact
dans Ie developpement dumonde et des hommes. Une organis!. 
tion locale volontaire peut-elle avoir une mission dans ce 
domaine? Comment la course aux·armes atteint-elle les na­
tions en voie de developpement? Nos communautes locales? 

Energie, Science et Developpement. La conference in­
ternationale principale de 1979 pourrait tresbien etre la 
Conference des Nations-Unies sur la Science et la Technolo 
gie pour Ie Developpement, qui aura lieu a Vienne en aout 
1979. Les nations en voie de developpement . reclament un 
transfert massif de la technologiedes pays developpes vers 
les pays en voie de developpement. Ils reclament de nouvel 
les ressources d'energie pour les pays en voie de develop~ 
pement. Quelle en est la sigriification pour les communau­
tes des pays developpes? Quels types d' energie faudrai t-.t':' 
i1 fournirau Tiers-Monde? Quel sens a Ie transfert de la 
technologie en re~ard des problimes de· 1 'urbanisation des 
pays en voie de developpement? QueUes formes de technolo­
gie sont appropriees aux pays en voie de developpement? 

Environnement et DeveloPfement. La plus claire evalua· 
tion de la SItuatIon de l'envITonnement dans Ie monde a e~ 
te realises a la Conference sur l' Environnement aStockholm 
en 1972.Depuis lors, Ie programme des Nations-Unies sur I' 
environnement a etabli son centre d'operat;ions a Nairobi. 
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Il a relie les preoccupations mondiales concernant l'envi­
ronnement au souci de developpement du Tiers-Monde. Les 
questions relatives a la loi sur la mer, a la desertifica­
tion, l'utilisation des ressources de la terre et de l'eau 
furent egalement posees. 

( 

Finance et d~veloppement. Quelques-unes des relations 
les plus importantes touchant les relations economiques en 
tre les Eta,ts ont eu lieu dans Ies salles de Conseil du 
Fonds Monetaire Iriternational (FMI)et de La Banque Mondia­
Ie. Ce groupe de travail examina les termes et conditions 
de prets de la Banque Mondiale, contrats, approvisionement 
de I' Assistance Internatic:nale ,au Devel~pement (AIV), ai!! 
si que le processus des decisions adoptees. La Banque Mon­
diale peut-elle se restructurer pour venir a bout de la ba 
lance monetaire instable? La periode de recouvrement des 
dettes du Tiers-Monde peut-elle etre raccourcie?Les'termes 
du crijdit aident-ils reellement les gens les plus pauvres 
au sein des nations en voie de developpement? Quelle estl~ 
r5le des banques privees dans Ie developpement?' : 

Facteur humain dans Ie Developpement. La' Declaration 
des Natlons-Unies pour un Nouvel Ordre Economi~ue Interna­

'tional. un rapport sur les relations economiques entre les 
Etats,ne mentionneguireles populations. Ce 'groupe de tra 
vail se pencha sur certains des aspects humains du NOH 7' 
possibilites d' emploi, salaires, logement ,education';droi ts 
humains. services de sante. developpement social. et 1~r8 
Ie des femmes dans Ie developpement. Quel est Ie r8le des 
associations de personnes, a l'instar ,des CVX, pour mettre 
en relief Ie facteur humain inc Ius dans Ie processus de de 
veloppement? -

Faim et Malnutrition. La ravit·aillement alimentaire 
mondial peut-ll etre assure dans 20 ans? Ce groupe de tra­
vail examina lesarrangements en cours pour assurer les ra 
vitaillements alimentaires d'urgence; il etudia aussi u~ 
systime de securite alimentaire mondiale, leg degres de nu 
trition convenable, et une juste repartition des denrees a 
limentaires,dans Ies pays en voie de developpement.Comment 
ces dispositions interessent-elles I' agriculture ·americai­
ne, celIe des autres producteurs Ie plus importants, les 

'cOoPeratives agric.oles ,enfin, les consommateurs auxUSA et 
dans les pays developpes? Que peuvent faire des organismes 
comme les CVX et d'autres sur ces questions? Ie groupe de 
travail a examine quelques sujets, qui seTont discutes en 
1979, au quartier general de la FAO a Rome, lors'de Con 
ference mondiale sur la reforme agraire. 
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... Industrialisation et Conversion Economi~ue.tn 1975, i 
la Seconde Conference des Nations-Unies sur'industriali­
sation(UNIVO)., qui eut lieu i Lima (Pihou) ,les pays envoie 
dedeveloppement ont propose qU'UI"\ desobjectifs du 'Non 
soit d'accrojtre la'repartition i travers la mon~e des in­
dustries implantees dans les pays en voie de developpement 
en passant de 7% i 25% vers l'an 2000. Ce groupe de tra­
vail etudia la portee de ce projet pour les pays en. voie 
de developpement, pour les Etats-Unis et autres paysdeve 
loppes et, si une telle strategie devait etre mise en pla=. 
ceo Quels sont les facteurs engages dans la formation des 
travail leurs , quelles sont les priori tes industrielles i.-re 
definir, et d'autres 'aspects de la nouvelle distribution e 
conomique sur uneechelle mondiale? Plusieurs des conclu= 
sions ont aborde aussi la conversion de l'industrie des ar 
mes.Les efforts du groupe de travail ont pOrte ·aussi. 'sur 

.les preparatifs de mise en route en vue de l'UNIVO III. 

Populationet neveloppement: Quel e~t Ie progr~s rea­
lise dans Ie domaine de la population depuis la Conference 
mondiale sur la population, tenue ii BU'carest en1974? Ce 
groupe de travail examiIia les courants de la population, 
les techniques du planning familial, et les relations en­
tre population et developpement. Le domaine de la popula­
tion est vraiment des plus priori taires pour la plupart.des 
organisations non-gouvernemeutales oeuvrant dans les pays 
en voie de developpement. . 

Role des Transnationaux. Un nouveau centre aux~Nations 
Unies a ete cree pour etudier le.role des corporatioris gi­
gantesques, dont plusieurs sont plus opulentes et plus puis 
santes que la majorite des nations a l'ONU. Ce groupe de 
travail etudia, Ie role du TNC? sa responsabilite dans Ie 
deve.loppement, dans les transferts de technologie,' 1 t em­
ploi dans Ie monde. Quelles normes de conduite adopter,qui 
soient affectives, pour les operafions des'TNC dans les 
pays en voie de developpement. 

'" 

Les conclusions de cette rencontre seront resumees som 
mairement, commentees et analysees dans un article d 'un pr~ 
chain numero de Progressio. 

Tom I. MONAHAN 
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NOUVELLES NOUVELLES ~,NOUVELLES - NOUVELLES-NOUVELLES' 

DEUX CONTRIBUTIONS A LA FORMATION 

Sans formation il n 'y a ni croissance ,-ni affermis.se,.. 
inent dans la vie. Sans formation non plus les CVXne pour­
raient se developperet prendre racine dans les ftifffiren­
tes parties du monde. C'est une necessite que nous sentons 
tous dans notre communaute mondiale. 

Grace aDieu et fort heureusement, nous recevons 
echos et informations des diverses Niderations nationale!; 
sur leurs efforts dans ce sens, nous communiquant leurs re 
sultats. 

Auj ourd I,hui, nous vous presentons deux programmes: un 
vient de l'Inde"l'autre des Etats-Unis. 

Si I' information que nous vous en donnons'-vous laisse 
penser 'que vous puissiez ytrouver une aide, n'hesitez pas 
a vous adresser aux responsables (a 1 'adresse indiquee ci­
dessous), qui se feront tin pla;isir'devous communiquer
leur documentation. ' ­

INVE Le programme a ete prepare par Oriol Pujol s,j, et 
son titre est "Commitment is for lovers" (L'enga'ge 
ment est pour ceux qui aiment). VOllS savez que IT 

engagement est un aspect fondaniental du style de vie CVX; 
c'est a partir de ce point que Ie programme s'articule en 
trois parties: ' 

Pa.lLt.i.e I : elle'comp'rend une session d'une demi­
journee, dediie a des groupes recents, 

qui en sont i trois ou six mois dfexistenc~.nans 
cette session, on cherche a repondre a la question 
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"Que cherch.ez-vous?", et a reconnaitre la reponse 
que donne Ie Chri.s t comme lllnij.ere du nionde. 

Pa~tie 11 : 1C1 ils'agit d'une journee complete 
P<1ur un ~roupe qui a deja che~ine peg

dant une annee complete, en vue d'une reflexion 
plus profonde sur la vie du groupe a la lumiere 
des CVX. II s'agit d'une espece d'evaluation sur 
Ie 'comment' Ie groupe a repondu pendant ce temps
i l'appel et comment y repondre i l'avenir. 
Pa4tie III: Trois journees completes qui veulent e 

tre une experience forte de foi parta 
gee, mure, comme une preparation immediate pour a~ 
sumer .une responsabilite plus grande, en particu­
lier en ce qui concerne Ie responsable d'une CVX. 

L~auteur, aide·par Maria Xavier et.Raynah Stanley, a 
prepare un fascicule d'une vingtaine de pages roneoty­
pees et bien preientees, avec tine serie de suggestions et 
d'exercices pratiques. Pour pouvoir appliguer completement 
ses suggestions, il y a lieu de recourir i une publication 
anterieure: "The more of life". Ce programme echelonne sem 
ble une reussite, car ilaide a mieux percevoir les diffe-=­
rents degres d'engagement qui apparaissent dans tout pro­
cessus de groupe cherchant a dev.enir une CVX authentique. 

Vous pouvez-transmettLe vos demandes au: 
P. O~Lol PUJOL ~j 
Seva NLketan 
si~ J.J. Road - Syculla
BOMBAY 400.008 
1 NV 1 A 

.ETATS-UNIS 	 Pour sa part, Federation Nationale des 
Etats-Unisn6us a envoye un excellent et com­
plet "Formation Program". (Programme deforma­

tion); L'equipe resporisable, sous la direction de Paul Roy 
s.i.e!'de Marje Schimelfening,a prepare cedotument, 
treS .serieux, qui touche tous les aspects essentiels de la 
sphitualite et de la mission des CVX.Le contenu du pro­
granime s'articule en quatre cycles: 

. Cyc:..le·.in.tJr.oducti6 divise en 3 parties avec un total 
. .. de 17 sessions. En voici les par­
ties: 
* Vision d'ensemble des CVX (4 sessions) 

.* Introduc;tion aux Principes Generaux(S sess.ions)
* £aracteristiques des CVX . 

'Cyc:Led.e 	Jondati:on,qui est la presentation de la par­
ticipation au mystere du Christ, 
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et qui se d;ro~le au long de 8 sessions. 
Cyc..teue.6p.LIL);,tuaLi.:te, c~ncretement de l~ spiritual 

. te ignatienne, ou appatait de 
fa<;;on tres pedagogique l'esprit des Exercices ,tant 
dans la croissance personnelle que communautaire. Ce 
cycle comprEmd sept sessions. 
Cycle de m.L.6.6.Lon .et .6eILv.Lce, soulignant Ie service 

des CVX dans. Ie mon­
de concret d'aujourd'hui et aidant les participants a 
s'identifier a la situation concrete dans laquelle 
ils doivent servir, ,8 uneplus grande prise de cons­
cience des situations, . a la planification d' une ac­
tion et a l'evaluation de la m~me action entreprise. 
Ce cycle comprend egalement 7 sessions. 

Ce programme est complete par un riche appendix de 
sujets qui peuvent aider Ie processus de ce programme; et 
par un "Manuel pour les responsables':. 

Avec cette contribution, nous pensbns que lesCVX 
nordame:r-icaines ont fourni uh apport lvalable et pratique 
aux initiatives et exigencesde la formation, tant au ni­
veau national que pourla communaute mondiale. Lapresenta 
tionmaterielleest impeccable et tres maniable. Les in= 
teresses peuvent ecrire a: 

Nat.Lonal FedeILat.Lon 06 CLC 
37'2. 1We.6 ,tm.Ln.6teILP lac.e' 
STLOUIS, M.L44QUIL.L 63101 
U.S.A: 

(Suite de la page 11) 

Certes, ces. experiences n' orit rien de ri.ouve~u ni d '0­

riginaL-LeuT nouveaute ne reside pas dans leur contenu ou 
leur derotilement, mais dans Ie fait qU'elles sont mainte~ 
nant .les miennes et qu' ellesfont partie de ma vie CVX. 
dis je subissai's sans doute a leur egard une sorte de blo­
·!=age .. Leur nouveaute pour moi cons iste en ce qu' eTles m' 
ont fait sortir du plan livresque, d'un e:~seignement p1;;re­
ment ~colaire dont je faisais Ie service a d'autres. Deso~ 
mais elles sont aussi des experiences. de rna vie personnel-
Ie elle-mime. .. . 

Ce petit expose n'est pas une desc~iption des CV~_ de 
Jeunes Iii une ordonnance medicale· pour ce groupe d age,
mais plut6t et seulement une prese.ntationinformel1e de moi 
mime, de ma jeunesse dans les CVX. 

Sidney D'SOUZA S~J. 
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